
LES ARHOIRIES DE LA VILLE D'ASPROKASTRON ET LEUR 
ORIGINE BYZANTINE 

OCTA VIAK II.iIESCU 

Parmi les nombreuses villes erigees dans l 'antiquite le long du lit
toral de la mer Noire et qui subsistent encore, de nos jouni, sur leur 
emplacement primitif, c'est sans doute Cetatea Albă, sise sur le bord 
occidental dn liman du Dniesţer, qui a connu le plus frequemment les 
('hangements dramatiques apportes par une histoire dans ces parages 
t.rop mouvementee. Fondee par des colons grecs en provenance ele Milet, 
a, une date et dans des circonstances restees encore inconnues jusqu'a 
present 1, la nouvelle Yille rei;ut le nom de Tyras, en empruntant celui 
<lu flem·e qui se jetait, ici meme, dans la mer Noi re, comme il a ete 
egalement lC' cas d 'Istros-Histria, elle aussi colonie milosienne. Il est 
notoire que le fleuve Tyras delimitait a I 'est l'habitat des Tyragetes, 
1ribu gcte2 ; c'est donc dans le pa~·s des Getes que Ies colons milesiens 
antient funde la ville de Tyras. Au dela du fleuve homonyme - l 'ac
tuel DnieRter - s'etendait la steppe infinie, incessamment traversee par 
les flots successifs des barbares, a commencer par Ies Scythes, qui sacca
g-eaient Rans repit la florissante colonie milesienne. Entre'.3 sous l 'auto
rito de l'empire romain au temps de Trajan 3 , Tyras connaîtra un nouvel 
essor 1 . Aprl·s une longue periode de silence, l'ancienne ville pontique 
r(•apparaît au xe siecle comme escale byzantine sur la route maritime 
Constantinople - Lycostoma - Cherson elle est designee a partir de 
el'tte date mus le nom de Maurokastron 5 , c'est-a-dire la Cite Noire, 

1 D . .M. Pippidi, dans DIV R, p. 597, s. v. II est pourtant permis de croire que Tyras 
a pu ctrc fondee en mcmc temps que Ies villes d'Olbia, Istros ct Tomis, fondees, elles aussi, 
par des colons de Milet, cc qui ferait remonter la fondation de Tyras vers la fin du VIie 
-OU le debut du Vl0 siccle av. n. e, 

2 Sur Ies Tyragetes, v. ibidem, p. 301, s. v. geţi (A. Vulpe). 
3 D. M. Pippidi, loc. cit. II faut cependant noter que Tyras commence la frappc de mon

naics de bronzc au nom d'un empercur romain sous le regne de Domitien; v. cn ce sens 
Barclay Vincent Hl'ad, Ilistoria numorum 2, Oxford, 1911, p. 273. 

4 Hadu Vulpe, dans : Hadu Vulpe, Ion Barnca, DID, II, Bucarest, 1968, p. 58. La 
frappc dl's monnaics de bronze aux effigies imperiales continue a Tyras jusqu'a Julia Mamaca, 
cn 235; Il. V. Hcad, loc. cil. 

6 Cc nom apparait pour la premiere fois, pour designer unc fortercsse situee a l'cm
bouchurc du Dnicster, dans la Notice du Toparque grec, texte date de la fin du xe ou du 
debut du x1c siecle et edite d'abord par C. B. Hase en 1819; v. a cc sujet N. Iorga, Studii 
istorice asupra Chiliei şi Cetă/ii-Albe, Bucarest, 1899 (1900), p. 26-27; G. I. Brătianu, 
Recherchcs sur Vicina et Cetatea Albă, Bucarest, 1935, p. 99-100; Ion Barnea, dans: Ion 
Barnea, Ştefan Ştefănescu, DID, III, Bucarest, 1971, p. 90-92; Victor Spinei, Moldova in 
.secolele XI-XIV, Bucarest, 1982, p. 223. Plus recemmcnt, l'authenticite de ccttc sourcc a 
ete contestee par I. Sevcenko, The Date and Author of the So-call ed Fragments of the Toparclia 
Gothicus, Dumbarton Oaks Papers, 25, 1971, p. 115-188 (d'apres Victor Spinei, op. cit., p. 
252 n. 296). 
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allui'ion transparente {t l'dat de ses vieilles mur?-'illes. La. pl'i.8e 1le Con
,-;tantinople en 1204 par la 1 ye croi sade n 'a ccrtame~ent pa~ mte~Tom~n 
la ch'pern1ance de .:\fauroka:stron du monde byzantm, representc apres 
<·ette date par I 'empire ele Nicee. P3:r co~tre, ces rapports suo~~ coupee 
eu 1241, ~L Ia :-:uite ele la grancle mvas10n mongole, qua,nd limrnens s 
territoire sitm-. an nord clu Danube maritime et de la rmr Xoire tombers 
som; l 'autorite de la Horde d 'Or. II semble cependant que, meme cl:u1e 
c·es f'onditions. la communaute byzantine de Maurokastron ait consene 
un c:ertain degre d 'autonomie locale, comme il a ete le cas de la vilh· 
de Vicina ou de la principaute grecque de l\Iangoup. 

C'est a cette epoque que i-;'etablisi-;ent Ies premiers contacts entrP 
les Genois et Maurokastron. La preuve en est fournie par le fait que le 
plus ancien document genois qui en fasse etat, a savoir I 'acte redige a, 
Caffa, Ie 28 mai 1290, par le notaire Lamberto di Sambuceto6

, designe 
la ville du liman clu Dniester sous le nom de _Jf alvocastro 7 , clairement 
derive de l\faurokastron. Par contraction, Ies documents italiens ulterieurs 
- actes notaries, cartes ge0graphiques et portulans - appelleront fre
quemment cette ville du nom de Jlf oncastro ou meme III ocastro. 

Mais des le debut du xnre siecle, on constate l'apparition d'un second 
nom, signiiiant la Cite Blanche et employe par d'autres sources pour 
designer la meme villc : Aqkerman ou Akkaman chez Ies Arabes 8 , Albo 
Castro (Album Castrum) dans Ies sources latines9 , Asprokastron en grec 10 • 

Apres 1380, le refoulement de la domination mongole loin dex 
Bouches du Danube et du Dniester permet a la Moldavie d'etend!e SOll 

autorite jusqu'a ses limites naturelles, le littoral pontique et le fleuve 
Dniester; par la suite, :Maurokastron-Asprokastron devient moldave et 
l'on appellera en roumain Cetatea Albă, la Cite Blanche 11• Sous l'initiativ~t 

9 Cct acte a He publie pour la premiere fois par G. I. Brătianu, op. cit., p. 176-177, 
qui, par erreur, l'a date du 8 (au Iieu de 28) mai 1290 et l'a attribue au notaire Castellino di 
Portovenere; Michel Balard, Genes el l'Outre-Mer, I. Les actes de Ca(fa du notaire Lamberto 
di Sambuceto 1289-1290, Paris - La Haye, 1978, p. 19 et 203, regeste n° 569, a apporte Ies 
rectifications necessaires. 

7 G. I. Brătianu, op. cit„ p. 176 Michcl Balard, op. cit., p. 203 n° 569. 
8 Sous cc nom, la viile de l'emboucburc du Dniester est designee en 1321 par Ic geo

graphe arabe Aboulfeda, Geographie, Paris, 1848, p. 317; cf. G. I. Brătianu, op. eit., p. 104; 
Victor Spinei, op. cil „ p. 224. Ce nom sera adopte par Ies Ottomans en 1484 et maintenu par 
Ies Russes - Akkerman jusqu 'cn 1917. 

8 Le nom Album Castrum designe la viile du liman du Dniester dans unc liste des cou
vents franciscains, elablie Yers 1390: Pronvinciale Ordinis Fratrum Minorum vetustissimum 
sec~n~um Codicem Vaticanum n° 1960 ed, C. Eubcl, Quaracchi, 1892, p. 73 (d'apres Victor 
Spmc1, op. cit „ p. 239, 255 n. 401). 

, 
1 ~ La plus ancienne attcstation de cette denomination semble ctre la mention, en 1345, 

d un eveque grec d'Asprokastron, Cyrille: Analecta Byzanlino-Russica, ed. W. Regel, Saint
PH~rsbourg, 1891, p. 55, 134 (d'apres Victor Spinei, op. cit., p. 235, 254 n. 366). La denomi
nat1on Asprokastron est egalcmcnt conservee dnas Ia legende d'une scrie de monnaics locales 
dont nous allon~ nous occuper ici mcme: clic a un doublct latin Asperum Cast rum, mcntionne 
sous la _forme • _m loco As peri Castri o dans un acte rMige a Kilia, le 9 septcmbrc 1360, par 
Ic notaue ~e_no1s Antonio di Ponzo; v. cn cc sens Michel Balard, Genes el l'Outre-l\1er, II. 
Actes ~~ Kii1a du notaire Antonio di Ponzo 1360, Paris - La Hayc, 1980, doc. n° 41, p. 85. 

Sur Ies changemcnts politiques intervenus dans Ia region des Bouches du Danube et 
a l'embouchure du Dni~ster aprcs 1380, par suite de la disparition du pouvoir mongol exerd: 
dans ces. parages ~epms la grande invasion de 1241, v. notamment Şerban Papacostea, La 
lnceputunle statulm moldovenesc. Considera/ii pe marginea unui izvor necunoscut SMIM VI 
1973 p 43 59 · v· t s · · ' ' ' d ' · .. - . • ic or pme1, op. cil., p. 328-331; cf. Leon Şimanschi, Cele mai vechi sigilii 
omneştz ş1 boiereşti din Moldova (1387-1421 ), AIIAX, 17, 1980, p. 151-152. 
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(le leurs voi:,·odes Alexandre le Bon, Etienne II et surtout gtienne le 
Grancl, les Moldaves entreprendront cl'importants traYaux ele rcparation 
ou d'agrandissement de l'ancienne forteresse byzantine, qui defendait 
maintenant leur unique port maritime 12

• 

'.\fais l'histoire clevra resen·er a la ville portuaire moldave do nou
H'aUX changemenb; politiques. En 1484, sur l'ordre du sultan B~tjazct II, 
Lt tlot te ottom'.1nl" s'empare ue Cetatea Albă et de Kilia, coupant 
ai11:-:i a la Molclade sa sortie ~t la mer, comme la Porte l ':wait fait aupa
ranwt pour la Valachie, en annexant la Dobroudja en 141[), sorni le 
snlt:rn Mahornet l''r. CetatNt Albă (leviC'nt AkkH"man et reste dam; l'Empire 
ut toman jmiqu'en l~I~, qnand les Hu".ses annexent; ht partie orientah' 
dP la l\loldavie sitm;e rnt;re le Pruth et le Dnil'ster, -:.· compris les villes 
1le Heni, Kilia, famall pt. Cetatea Alhrt, detachees de l 'Empire ottoman. 
Lps nouvelles autorlte~ conserYent le nom d'Akkerman pour la ville de 
(\~t.atPa Alb:'.'t, tandis que la nouvl•llP provirn'e, annPxe? par 1 'cmpirP 
n1ssp, devint ft rette date la region dP Bps:-;arahie 13 . 

. IJe ~7 mar:-1/n aYI'il ln18, le Conseil du Par;-; de Chi:;;inilu a.ntnt vote 
1"1111ion de· la. Hessarahie a la Houmanit>, Cetatea Albă rede,·ient rou
rnai111· Pt reprrncl son ancien nom. l\fais le 26 juin 19-10, par une notP 
ultimatin', l'U.R.S.S. annexe de nom·euu la Bel'rnarabie Pt, de plus, la 
BUl'UdllP du Xord et; la region de Herţa, qui, jusqu'a cett.e date, n'etait 
jamais sortie de:-1 front;ieres historiqurs de la l\Iolda,·ie. Cetatea Albă. 
deviPnt depui:.:; lors Belgorod. Hepri:-1 en 19.U, ceR territoires seront dP 
lWU\·pau CedcH par Ja H.oumanie a l'U.l::..S.S. en 194"1, cessÎOll sanC'tÎOil
nee par le trait{~ de paix RÎg'Ill~ ii. Paris, le 10 fCvril'l' rnn. Cette fois-ci, 
par la H>lont«'~ (l(> 8taline meme, le sud ue la Bessarabie - c·omme d'ail
ll'lll'S t'g-alement ll' nord - est dl-tacho dP l 'ancienne JH'o,·ince moldavo 
et aUach{\ a l'Ukraine soviMiqup; la ,·ille du liman du Dnicster, appar
te11an1. <lcsormaiR it C'ette republique, a re«:.u le nom ukrainien de Bjel
g-orod-Dnestrovski, la Cite'\ Hlanehe sur le Dniester. 

De cPtte longul' histoire (l'UnP dlle, trop charg-t:le de <'hangements 
politiqups, 11011:-; d(\8Îrons Pn cMtacher dans ce qui suit un a~peet plut61 
mirwnr et qui appart.ient au domaine do l 'hl~raldique. Il s'agit; e11 l 'o<:cur
l'('IH'e d 'une quPstion d 'iconogTaphie mon<~taire, posee par l 'apparit.ion 
it Ct>tatea Albă meme de plusieurs monnaies de bronze, frappees par la 
villP d'Asprokastron. Examinons clone d'abord la documentat.ion don 1 
nous dispo:-ions ju~qu'a present. 

g11 1!);37, on a trouve it Cetatea Albă, dam• plusieur;.;; C'ndroili> 
diffl'l'Pnts, un nombre de huit ph~c·ps de bronze, mesurant de t:~ :1 16 mm 

12 V. â cc sujcl Gr. Avnklan, Cela/ea Albă. C11111 se distruge 1111 11101111me11/ i.~/oric, 
<:NA, 4, 1924, p. 77-RI, avcc dcux: feuillcs-planchcs hors texte. 

1:1 Cc nom - cn roumain Basarabia - derive certainemcnl de Basarab, nom du princc 
ro11111ain qui remela au clbhul clu XIVc sieclc Ic prrmicr Etal roumain inclepcndant, la Valachlc; 
ii rut cgalcmcnt Ic ronclatcur cl'unc clynaslic qui regnu cn Valachit• jusqu'au XVIIC sicck. 
Les sourct•s mcdicvalcs designaicn t quclqucfois la Valachic, au X I vr sieclr, sous Ic nom dC' 
Ha.rnrabia; plus tard, cc nom a designe sculcmcnl la parlic meridionale de l'ancicnnc province 
moldave comprise cnlrc Ic l'rulh el le Dniestcr, rappclanl de celle maniere Ic fait quc Ic 
territoirc situc au nord des Bouchcs du Danube avail apparll'nu a la Valachic jusqu'au debut 
du xvc sii~clc. Cc sonl Ies Hu~scs qui ont etcndu ce nom ~\ toutc la provincc annexec par eux 
Cll 1812. 
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de diametre et dont le poids variait e~tre 1 gr. et 2 gr .. 40 _; 3:u clroi~, 
elles rnontraient Ia tete (rencontre) d aurochs, une et01le a cmq ra1s 
entre Ies cornes, a dextre une rosette a cinq petales, a senestre le c1·ois
:-;ant contourne -ce qui represente les arrnes traditionnelles de .Moldavie; 
au reveril il y a une croix grecque legerement pattee, quelquefois cant.on
nee de q1~atr'e globules, entouree de la legende en grec, directe ou reno
grade: .ACDP<o)KACTPOY, oii l'om~cron manque, Ies lettres CT Hmt 
en ligature et OiY en monograrnme 14 (fig. 1 et 2). 

'Dans le <:ommentaire en marge <le la description ele ces rnolllla.ie~, 
Vlad. Şah-Nazarov, leur premier editeur, considere que la serie montrant 
au revers la c-roix sans globules et la legende directe (n°9 1-;} de i-a cles
("l'iption) repreRPnte Ia. premiere emission, tan<lis (}Ue Ies piecei.; ~l la. 
C'rOÎX cantonn(•e de g]obules et a la legende retrograde (J1°9 6-8 de sa 
clescription) appartiennent it une seeoncle ernission; Pnfi11, l 'auteur titC
estime que Ies monnaies en que:-;tion ont etc frappees a Cetatea .Alhi'i 
dam; l('S pI'PITIÎeres f..llDePS de>pUÎS } 'instauratioll dtc>S an torit es rno}daVPS, 
plus exa('t('ment sous le regne 'lu vo'ivocle Alexandre le> Bon (1400 -1432 ); 
ces emis:-;ions appartienclraient :\. la c-olonie genoise locale, qui bent:fi
eiat d~une C'ertaine autonomie ele> la part ele l'Etat moldave 15• 

J,es murmaies derouvertt>S i't Cetah•a .·\.lhrL l'll 19;37 ont fait egale11w11t 
J'objet d'unP c·ommunieat ion prC>sentt.'~e dans C'C'tte anne~ ~I Ia~i 
par Paul Nieores('11. 16 I,e 1Pxte de eette communication a etc publie en 
1943 17

• Paul SiC'oreHc·u ide11tifo1 lui aussi au revers ele c·es monnaies ll::'s 
armoiriN; de la ville de f'etatea Albă, la croix g~noise, qu'il retrouYe an 
revers d'une c"mission du vo'ivode Petru Aron (14fJl-14ij2, 14:i4-14flf>, 
1455-14fi7); :'t la clifference ele Vlad. Şah-Nazarov, le second editl'UI' des 
monnaieR en que:-;tion Ies aRsigne au regne du vo'iYodp Alexărn1rd (14.49, 
J4;J2-l4i"i4, 1·1;i;J), qui avait sa r(>sidt>nce i't (\•tatC'a .Alb:1, oit (1'aillems 
jl trouvrra la mort 18. 

Au dussier ue l 'activite monetaire deployee par la ville ue Ct>t.a.t·t':L 
Albă. au moye11 :'tge, il con-vit>nt cl'ajouter la deeouvel'te en 195'i, dans la
eom1;w1o;ition d'un tresor monetaire trom·e a Cirpiţi (tlep. de Iaşi) 19, 

ele cmq m;pres tatars cl'argent, contremarques tl'une croix grecque ean
tonnee de quatre globules (fig. 3), identique dune a la croix qui figure 
au revers de la deuxii\me emission d'Asprokastron; pour ce motif, l~R 
aspres contremarque.'l ont etc attribues a une initiative locale de eett.t' 
Ineme> Yille W. 

Notons enfin que Ies monnaies de bronze a la lecrende ACIIP<o) 
KACTPOY ont fait encore l 'objet d'un examen entrepris'"'par l'auteu.1· (h~ 

H Vlad. Şah-Nal.aroY, O monelli. necunoscută a oraşului Cetalea-A.lbă cu stema JJolcJovei, 
Cetatea-Albă, 4, 1937, 11° 6, p. 9-10. 

a Ibidem, p. 11-12. 
lo p I N" . 

au 1corcscu, 1Uonetelc din .1.sprocaslron sau Cetatea Albii, communication prl'sentee 
Ic H octobrc 1937 au ve Congres notional de numismatique et d':irchcolooic Iaşi· v. un 
brcf rcsumc dans CS.-1, 13, 1938, p. 94. " ' ' 

• 
17 

Idem, Manele moldoveneşti bătute la Cetatea Albli. Cerclst 17 19·i3 p 75-88; ii cn 
existe pourtant un lire a part laşi 1937 14 p ' ' ' ' . 

18 Ibidem, p. 82. ' ' ' · 

1 C 
1
.
8

. Sur _cc treso~, v. Oct. Iliescu et !'II. Dinu, Tezauml monetar din secolul al XV-iea ck 
n -irp~1 (r?1onul Jaş1 ), SC»"-laşi, 8, 1957, p. 342-345 ct une planche hors texte. 

Ibidem, p. 345. 
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ees lignes, qui les a datees du temps du voivode Petru Aron 21 et ensuite 
}Jar le;; auteurs d'un grand catalogue de monnaies roumaines, ces derniers 
se bornant a en decrire quatre exemplaires et a reproduire Ies opinions 
ant~rieures concernant leur chronologie 22 • 

L'etude de cette activite monetaire locale a Cetatea Albă pmie de 
nombreux problemes, a la fois d 'ordre numismatique, l~conomique ou 
])Olitique. En fait, Ies initiatives de politique monetaire assumees par la 
ville du liman du Dniester s'inscrivent naturellement dans le cadre plus 
ample du monnayage local tellement divers, qui fit son apparition apres 
1204 ~mr Ies debrif.l de l 'ancien empire byzantin et s'>· developpa long
temps encore apres la restauration en 1261 a Constantinople <l 'un empire 
greo progre8sivement retreci et appauvri. Ce monnayage, convrant ~1i 
1'on apogee le bassin orirmtal de la mer ~Iediterranee et le littoral <le la 
met• Noire, a fait des 1878 l'objet d'une massive monogTaphie 23 , a laquel
le de nomhreuses contributiom; se sont ajoutees au fil <les annees, notam
ment eu ce qui concerne Ies frappcs des divers otablisscments genois en 
Homanie 24• l1e cas d'Asprokastron serait donc similaire a celui u'autres 
ancionnes possm;sions byzantines qui, abandonnees aprt\:'l l 20-t par le 
pouvoir du basileuR grec, ont ete obligees par la suite de faire face et. 
~'ada.pter aux nouvolles realites politiques creees sur leur place, reussis
sant meme d'obtenir quelquefois de la part des nouveaux maitrns le 
statut d'une certaine autonomie ou quasi-autonomie locale. Dans la 
pllipart des cas connuH jusqu'a prescnt, ce sont certaine8 colonies genoises 
du Levant qui, en faisant wmge d'un tel statut, ont fait frapper de la 
monnaie locale 25 • En est-il de mcme pour Ies aspres mongol~ contremar
<1ues ou lcs pieces de bronze frappees a Ar-;proka:~tron ? Pour repondre ~" 
<"ette question, nous allons faire recours dans ce qui suit ~" des arguments 
fournis par la science heraldique. 

Comme nous l 'avons deja montre, quelques lignes plwi haut, au 
<lroit anepigraphe des monnaieR de bronze d'Asprokastron figure la tete 
(rcncontre) rl'aurochs, avec Hes attributR habituels: Ctoile a cinq rais, 
rosette ,et croissant, ce qui constitue les armoiries tra<litionnelles de la 
Jlrincipaute de 1\Ioldavie, attestees sous cette forme dans la numisma
tique et la sigillographie de l'Etat moldave dcpuis le regne du voivode 
Pell'U ier (137G-1391). Un detail d'iconographie que l'on constate, en 
examinant le type du droit des monnaies frappees a Asprokastron nous 
J>ermet d'eu etablir un term1'.nus post quem certain: Ies cornes de l'ani
mal heraldique sont courbees a l 'interieur, forme adoptee dans la 

21 I11idem, p. 3·l5 n. 4 Octavian Iliescu, 1iloneda i11 Romd11ia .J.91-1861, BucUl'l'St, 1970, 
P· 33 idem, La mo1111aie rtcnoise dans ies pays roumai11s au:r Xlll"-X\'~ sieclcs, Calacoiul 
rnmlino-italia11, p. 161. 

3~ George Buzduţ(mr, Octavian Luchian, Constantin C. Oprescu, J1o11edc şi ba11c11olc 
româneşti, Bucarcst, 1977, p. 75 .. 

!
3 G. Schlumbcrger, Numismalique de l 'Oric11l Latin (I), Paris, 1878; (II), Supplemen 

el index alpllabelique; Paris, 1882. 

!
1 V. notammcnt Giusoppc Lunardi, Le monele delie colonie geno1Jcsi, Gcnes, 1980. 

~:; V. l'aper.,:u ·do synthcsc chcz Octavian Iliescu, Contribulions a l'liistoire des colo11ics 
genoi.~es cn Romanic au.1: XIIie-xve sUcles,RlUI, 27, 1989, p. 29-52 (J,es fondemcnts1uri
ridi71acs du monnayage local dans ies etablissements gerrois du Levant aux Xllle-X\'e siecles). 
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sigillographie moldave entre 1402 26 et 1407 2
; ou 1409 

28
; auparavant, 

des env. 1377 en ce qui concerne l 'ieonographie monetaire 29
, et 1387, dam; 

Ja comtitutio~ uu tvpe iconographique des sceaux princiers moldaves 
30

, 

Ja tete d 'aurochs Ci
0

ait representee aux cornes n'courbees a l 'exterieur 
31

. 

On peut. donc, sm· Ia base des particularites d 'ordre heraldique montTees 
par le type du clroit, assigner aux emissions el 'Asprokastron une date 
posterieure a 1410. 

Au revern, on voit dans le ehamp une eroix grec4ue clont Ies extre
mites des bra~ sont un peu elargies sans pourtant prendre la forme d 'une 
C'roix pattl~c> regulit•rc>, ele sorte qu'il est assez difficile d'en <'tablir l'ol'i
gine. Sur quelques exemplaires, C'ette croix est cantonnee ele quati·e 
gJobuJes, ('Ollllll(' eJle apparaît ega}ement dans )a C'Olltremarque a,ppJiquee 
sur les aspres tatars clu tresor d<' <'irpiti dont nous :cwons de_F1, parii.'.' un 
pl'll plus haut. Dans lC' eas cles monnaies de bronze tronn~es :t Cetatea 
Albii, la l'roix <lu ren•rs est entcrnrt'·e de la legende en grec au nom el<> la 
yilJe d'Asprokastron, mis au genitif, selon la vieille tradition h<~ritl~<> de 
l'antiquite. 11 n'y a done aucun cloute: la ('roix greeque, simpli.' ou ean
tonnee de glohules, representC' lt1 s armoiries clt> la vill<' qui a emis Ies 
monnaies respC'ctives, appell~c> dans leur legende sons la clenomination 
<l 'Asprokastron. Le> fait qu'au elroit ele c·es rnt'llll'S rnonuaies figure la 
tete cl'auroC'hs, armoiries de :\lol<lade, atteste qu':'t la date <le leur <~mi:;
sion, Asprokastron etait plae<~e sous l"autorite <l<' eet Etat roumain, 
!\fais :1 qui clone a 1rn appartenir l 'initiatfre elE' ees frappes t A 1 'Etat 
moldave menw, qui Ies dPstinait :'t unt' (•ireulation locale~ Ou bien a lllle 
eommunaute local<', benCfieiant, sons I 'autori te de ee mf>nw Etat, d 'une 
eertaine autonomiP administrative~ Et, dans c·e elernier eas, ele quellP 
c·ommunaute loea\p <'11 t'tait-il quC'stion ~ 

.Jusqu'~1. presen1, tous Jps auteurn qui ont etudic~ e·es monnaic1 s ont 
aclmis toialls l'CSCI'Ye~; que }a ('J'OÎ:X qui figure au revers des pÎl'CeS ele hronze 
ou dans la eontreuutrqup appliquc~e sur Ies aspres tatars du tresor ele 
Cîrp~ti represente la ('l'oix de Gf>nes, adoptee eornme arnws pro1n·es par 
l:t v1lle ele f't>tat<'a Albii. Pour Vlad. Şah-Nazarov, la presente dC' ee 

26 Secau prineil'r, altaehc :'1 l'aell' i·mis ll' 12 mars 1-102 :·1 Sucl'a\'a, l'l'procluil par .leau 
Bogdan:~ .. Iorga'. . .\Ibum pnleuyrnphiquf' nwlcln11e, Bueari·sl-- l'aris, 1926, pi. 8·1, e"esl le !(rand 
secau prmc1cr (s19illum maius J, ciont le diametre mcsurc 7·1 mm. li existe un aulre set·au clu 
mcmc voivodc, mcsuranl celle fuis-ci seulcmcnl 2'..! mm de cliami·lrc, oii Ies corncs de l'aurochs 
s?nl cgal~mt•nl rcco~rbct·s :'1 l"exlO:·ric111', comme dans Ic cas precedl'nl: ct· dcrnicr est allache :·1 
I ack emis cn HO·I a Kaml'nelz l'odolsk (ibiclem, pi. 87 cf. Leon ~imnnschi, op. cil., p. (B), 7). 

27 Si11i//um minus d'Alexandrc Ic Bon, attach{~ a l"nclc t'.·mis Ic 6 oclobrc 1107 :'1 L\'ov · 
Ies co;m·s dl' 1':1urochs :" sunl rcprl-sl'ntccs pour la premi1;re fois courbees a l'inll-rieur (il1itlcm'. 
pi. 8h Leon ~1111nnscl11, op. cil „ p. (B), 8). 
. . 

2
' Scl'au prin<~i1•r d'Alt'xnndrl' Ic Bon, al lachi· :'1 l'acle emis Ic 28 jan\'ier HO!I :'1 Sucea\·a 

1 b1clem, pi. 1 fi. „. (' 
- .unc1•rnanl la cunsliluliun cles armoiries cl"Elal cn :\luldavil', '" plus recen111ll'nl J. 

N. :\Iă1wscu, Sur Ies ori!Jilles cies 11mwiries tlr"s principClules ro11mui11es, URII, :w, 1987, p. 
:l5f>-:l57. . 

30 Y. :1 c1· s11jl'L l.c1111 ~imanschi, up. cil., p. Hl -1-18. 
3t y I' I I' . ·· amp e c 1sc11ss1on cunccrnant la classificaliun chronolugiqm• clcs l-missions 111011(·-

lain·s. c~'Al~xandrc Ic Hon, sur la hase <IC' ccs crilercs, chcz Oclavian Iliescu, imlr1·plclri ,,i 
iiilrrf/11'! 11wru11/e '" privire lu 1111e/e f'misiuni nw11e/11rc· fe11dCllr ale ltirilur romcîne SC.\" J 1957 
p. :l22-232. . ' • ' ' ' 
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7 Les armoiries de la viile d'Asprokaslron 

Rymbole heralclique signifie la frappe des monnaies en quest.ion par la 
communaute genoise locale, qui, beneficiaire ele certains privileges aC'cor
des par le vo'ivode de la Moldavie, avait imite en matiere de politiqut• 
inonetaire l 'exemple bien connu de Caffa 32 , hypoth(~se acceptee nltcrieu
rement par d'autres auteurs 33• De son cote, Paul Nicorescu, tout. cu 
admettant, lui aussi, la presence de la croix de c-rnnes au r<>wrs des 
monnaies d'Asproka::;tron, estime pourtant qu'il s'agit ici encon• d '(~mi~siorn; 
monetaires moldaves faites a Asprokastron 34 ; unc initiativP dP Ja part 
de la communaute genoise locale cn est donc cxclue. 

A notre avis, l 'etude ele l 'iconographiP monetaire h.yzanti1w, te11(' 
qu'clle s'cst developpce des la fin du XIII'' siecle, 11ous pernwt dP for
muler une nouvelle hypothese concernant Ies origines des armoirit•s d '.\:-;
prokastron. En effet, en depla<;ant notre invest.igation dans <'P domaiTil', 
on constate l 'apparition a Byzance d 'un tonuwe frappe au nom de l 'em
pereur Andronic II (1282-1328) et montmnt. au reveni un~ c·roix gTeeqtw 
cantonnee de quatre globules (fig. 4) 35 • Du reg1w conhoint d 'Andr011i1· 
II et }ifiehel I X (1294-1320), on connait encore deux emissions motH~
taires montrant le meme t.ype <le revers: un demi-basilikon (fig. t>) 36 et 
un tetarteron a;. Enfin, signalons une <lerniern emission cl'm1 tor11e:~e ano
nyme 38 , date de 1328 a i:-n6 par sN; (\ditenr~ ct montran 1. {igalPmPJJ t an 
revers la croix ~;recque cantonnee de quatre glolrnles. 

Cet e1i1blenw sc retrouvp cgalement <lan." Ic> monna,va.ge <·olonial 
genois it Hhodes, oi1 une piece de <'Uivre frappee entre 1278--1:307 pn~
sente au droit comme au revers nne croix pattee, cantonnee de quatr<> 
glohules et entouree de quatre B (fig. 6) 39 ; de meme, le demi-gros frapp{\ 
par Martino et Benedetto Zaccaria, seigneurn de Chio (1:314-1:324) por1t~ 
au droit une croix pareille, cantonnee de quatre glohules (fig. 7) 40 . '.\fai~ 
it ce temps-la., a Hihodes comme a Chio, Ies etabl issemcnts genois respet·
tifa reconnaissaient pleinement la suzerainet<.~ dn basileus h~·iMtntin 41 , 

en l 'occurrence Andronic II, et la eroix cantonnee de quatre glohnles 
represente dans ces cas la marque <le cettc> suzerainpte h,vza111 inc 42 • 

. II en ressort que l 'embleme Ju~ntl<lique de la ville d 'Asprokastron a 
unc origine nettement byzantine, ce qui eRt confirme. pa,r Ja pn~:-;eJH·e du 
nom byzantin de cette meme ville dans la legende qui l 'en toure an rc>vpr:-; 
des monnaies de bronze. Cet embleme n\t donc rien :\ faire avce la, <·olonie 
genoi-;e etablie a l 'em bouchure d p. Dn iester avan t 1290 ; par ('Ollst'lqUell t, 

p. 143. 

'12 \"lael. ~ah-Nazarov, op. cil., p. 11. 
3 a Ocl.avian ·lliescn, La monnaie gi11ois1· .. . , lor. cil., p. 161: (;iusl·ppt• Lunardi, <>fJ· cil., 

~4 !'. Nicorcscu, op. cil., p. 80-81. 
30 S. Bcndall t'L P .. I. Donald, T/ie I.ale 1'11/11eolo,r11111 <:oillClf!e 1282-- 14„;3,- 1!17!1, p. :l7, 4. 
:ie Ibidem, p. 71, n° 11. 
a; lbiclem, p. 85, n° '.W. 
as Ibidem; p. 187, n° H. 
30 (;iuscppc I.unarcli, O/J. cil., ll· Hl-1, n° lllG. 

„ 40 Jbiciem, p. l8:.! 0 n° ·S4. 
41 Sur Ies conclitions poliliqucs qui onl permis ;) ct•rluincs colonics gcnoisrs i-Lablies cn 

Hornanie de fairc usalo(c du elroil monct.aire, v. nolrc Hnclc deja citce supra, n. '..!5. 
4 ~ La n~cmc signifiealion eloit. clre attribucc :\ la prcscnce ele la croix cantonnec <k 

quatrc B elans l'iconographic. monelairc ele ccrlains Hablisscnients genois ele Homanic (v. 
Giuseppe Lunareli, op. cil., pussim) ; );\ aussi, ii s'agit el'nn symholc rcprcsc-ntanl ll• blason 
clei; Pal{'ologue. 
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158 Octavian Iliescu 8 

contrairement a une opinion asRez repan~ue, cette colonie genoi~e n'est 
pas responsable de la frappe des monna1es de bronze m~ nom d A:sp~o.
kastron, ni de la contremarque des a8pre.~ tatars du tresor de Cirp1ţ1. 

D'autre part, l 'initiative de contremarquer Ies a8pres tata.rs - mesu
rc> cconomique qui a du comme a Caffa u prc'weder la frappe d'une mon
uaie locale - a sans nul' doute appartenu a la ville meme d'Asprokastron. 
titulaire de l 'emblcme appm;e en contremarque. II est evident que c'est 
a.ux autorites de cette meme ville qu'appartient egalement la frappe des 
monnaies de bronzc portant le nom d'Asprokastron. ~ous avons dej~t 
montre plus haut que Paul Nicorescu avait attribue ccs dernieres emi:,;
:,;iom a la ~Ioldavie, en les considerant comme monnaics moldave8 frap-
1ieel'l a Cetatea Albă, et destinees a y circuler, probablemcnt sous le 
r(•gne du voi:vode Alexăndrel, qui avait etahli ici m{~me sa capitale 44

• 

A not re a vis, cette hypothl.i:,;e n 'est pas plausihle, ear la prat.ique mone-
1 airn de l'Etait moldave exclut une telle rostriction volontaire apportee 
it :-;on droit de frappe. r..es monnaies de hronze d'Asprokastron, de memc 
que ll'l'l aspres tatars contremarques de Hes armoiries, etaient effective
ment de8tinees a la circulation locale, ruais eu vertu d'une initiatin• 
assumec par la viile mcrne, qui conservait encore, vers le milieu du 
xv~ sierk, un certain degre d'autonomie loeale d'origines et traditions 
hnmntirws. Tres prohablement, cette autonomie datait des la fin du 
XlIP si(·cle, quand !a ville de Maurokastron- Asprokastron etait tombep 
sou,,; le pouvoir de .Xogal, emir et emmite chan .i.; tatar, maitre absolu de 
la regiou des Bouches du Danube; ses relations tres etroites avec Ies 
empc>reurs byzantins }[ichel YIII et Andronic II, generalement hien 
<'onnue:-i, expliqueniient aisemen t l 'octroi d 'une telle autonomie a une 
anrienne ville bvzantine. Entrce vers 1380 sous l 'autorite de la ~Iolda
VÎl', la communaute byzantine de Cetatea Albă. a sans dout-0 pu conserver 
sps aneiens privileges obtenus de la part de8 chans mongols. Pla~ee sous 
la juriclic·tion des pîrcălabi (gouverneurs) irwestis de pleins pouvoirs 
- militaires, adrninif!tratifs, fo1caux et judiciaires - par Ies voivodes de 
:\foldavi<', la viile du Dniester faisait naturellement usage de la monnaie 
molda,·c dans la circulation locale et le fait est pleienement confirme 
par hi frequente pre8ence de cette rnonnaie a Cetatea Albă pendant la 
periocle moldave de son histoire (1380-1484) 46 • Mais en meme temps, 
('etatea Albă entretenait constamment d'etroites relations d'affaire::i 
an~c Calfa et cl'autres etablissements genois du littoral pontique. De ce 

4
'
1 Cf. Ciuseppe Lunardi, op. cit., p. 122-123, n° C70-C 71 · Octa•..-ian Iliescu, Co11lrib11-

lio11s 1il'llisloire des colonies genoises .. . , loc. cit., p. 32, 37. ' 
11 l'. iSicorescu, op. cil., p. 82-83 . 

• ~ 5 Commc rival du chan legitime Toqtai (1290-1311), !'emir Nogui a assumc Ic titre 
supreme c~c chan cntrc 129G-1299, fait attcste par certaincs emlssions de dirhems a son nom 
<'l ,\, ~e l1ln: v._ en cc sens Ernest Oberl:inde1·-Tarnovcunu, Documente nuniismaticc privind 
;r.1a!11lcsf~1~1~/111 e.st-carp~lic .rn :o.na guri/o'. IJ~narii in scc?ie/e Xlll-.'fIV, ~l/,\X, 23j2, 

98.>, P·, .J8li 587 idem, :\ un11smalic·a/ Contnb11t1011s to t/u: l11story of the South-Eastern Europe 
ul lire l~r!d of Ilie J.11/1 Ccnt11r11, RIUI, 26, 1987, p. 245-258, ou est tracee l'hlstolre du rcgnc 
<Ic Nogu1 d de son fils, Teaka. 

46 
Sur lu prcscnce des monnaies molduvcs dans Ies dccouvertes faites a Cetatea Albă, au 

~ollt'S d~s louilles urcht!ologlques ou par hasard, v. notammcnt: L. L. Polcvoi,, [( topografii 
I.la<io11„ 1 nal~hodov monlel, obrachavd1iklisia net tcrritorii Moldavii v kontse X II I- X V vv., 
lz:7e.~li1ct-Chlsmau, 'l/31, 1956, p. 101 n° 29 A. A. Nudclman, J1[011ieli iz raskopok i sborov 
1 1-191'! gg., ..-\.1.ll, III, 1974, p. 200-201. 
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9 Les armoiries de la viile d' Asprokastron 159 

fait, SUI' le marche de la ville portuiare du Dniester affluait egalement une 
grande quantite de monnaies etrangeres, en premier lieu Ies ducats d 'or 
de Venise et leurs imitations genoises ele Chio, les aspres mongols et:o 
clans une proportion plus faible et a partir d'env. 1430 jusqu'en 1475, le~ 
aspres de Caffa. De Cetatea Albă, certaines de ces monnaies etrangeres 
penetraient naturellement a l'interieur du territoire de la :'.\folda-vie, oit 
on les trouve parfois, comme c'est le cas du tresor de Cîrpiti deja cite 47 • 

Cetatea Albă representait clonc ponr la l\foldavie une veritable plaque 
tomnante de son economie monetaire, ce qui cxpliqne Ies mesures de Ct' 

genre que Ies autorites locales ont pu prendre a maintes occasions stTin
gentes. 

II faut donc conclure que c'est effectivement la vil le d '.Asprokastnm 
qui a eu des initiatives en matiere monetaire, sur la base d 'un i>tatut 
qui lui accordait une rertaine autonomie aclministrat.ive et ceonomiqnc>, 
.ohtenue des la fin du :Xlllc siecle sous la domination mongole et eonser
vee apres l'instauration du pouvoir moldave :1 Cetatea Albii. LP8 rnon
naics de bronze frappees aux annoirics et au nom d'Asprokastron repre
sentcnt par consequcnt des emissions placees sous la doublc autorite de 
la l\Ioldavie et de hulite ville, plus exactement, de la commnnante byzan
tine - et non pas genoise - d'Asprokastron. 

L'examen de la documentation numirmrntique connnc jusqu':t l 'heure 
~Letuelle nous pcrmet d'etablir l 'evolu1ion des armoirieR rle la villf' de> 
Cetatea Albă au moyen ftge. Au debut - c'est-ai-uire ven; la fin du xu1·· 
siecle - elle a adopte comme armoil'ies propres la croix h~'zanti1w ean
tonnee de quatre globules, telle qu'elle est figuree au revers ele ct>iiaincs 
emissions monetaires ele l 'cmpereur .Andronic II, seul ou ay~c· SOll fils 
::\Iichel IX; c'est ce Rymbole d'origine imperiale qui constitue !'embleme 
'le la ville dans la contremarque appliquee sur lrs aspres mongols et au 
revers des monnaies de bronze a la legende retrogracle (fig. 2). r.a c·roix 
grecqne sans globules, figurant an reyers des monnaies de bronze a la 
legende directe (fig. 1), ne represente qu'une variete ulterieure cler; armoi
ries primitives adoptees par la villc d'Asprokastron. 

En ce qui concerne la chronologie des initiatives en maticre mone
taire, manifestees a Asprokastron, nous clevons reconnaître qn'il est hien 
clifficile de l'etablir avec precision. Ainsi, Ies aspres tatars contremarqucs 
<lu tresor de Cîrpiţ;i, examines par nous en 1957, ne nous ont. offert }L 
l'ette occasion aucun element de chronologie - annee, nom tl'enwtte1u, 
lieu de fi appe - susceptible el 'assurer un terminus po8t quem quekon
que 48• A Caffa, une pareille initiative - application d'une c·ontremar
que a I 'embleme de Genes sur des aspres emiH par la Horde d 'Or - a 
eu lieu vers 1384-1387 49 , mais îl est impossibh•r cl'assigner une date 
si reeulee aux meimres analogues prises a Asprokastron; ici, uue date 
situee entre 1433-1435 serait, a notre avis, plus convenable 50 • 

4 ~ Oct. Iliescu d i\l. Dinu, op. cil., p. 3·:14 -· 3·1:'i. 
48 ibidem, p. :Hr1. 
49 Octavian Iliescu, op. cit., supra, n. 43, p. 33. 
60 L'evenement a pu avoir Iieu aprcs la creation en 1433 du ehanat de Criml~c par 

I Iadji-Guirăî (1433-1-166), quand l'apparition des at>pres du nou vei Etat mongol a dt\ oblige1· 
Ies autorites d'Asprokastron de prolonger la viabilite des aspres emis auparevont par Ies 
chans de la Horde d'Or et qui eontinuaient :'1 afflucr a Cetatea Albii ou s'y trnuvaicnt encorc 
l'll eirculation. 
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J(i0 Octavian Iliescu 10 

Quant aux emissions de pieces de bronze - qui representent sans 
doute des .follari 51 - , caract~~isees par la presene~ des, armoirîes de 
.Jfoldavie au droit et des armomes et du nom de la v1lle d Asprokastron 
au revers, elles peuvent etre datees, d 'apres le type du droit, dans la 
periode comprise entre Ies annees 1435-1457, quand la tete d 'aurocfo; 
e~t souvent reprcsentee avcc Ies oreilles en forme d 'ovales, comme c'est 
l>galement le c.as des monnaies d'Asprokastron. Comme analogie, on 
pourrait rappeler une emission de gros au nom du voivode Etienne II et 
1le demi-gros anepigraphes du meme cmettcur, marques au reveni d'un 
ec·u <"harge el 'un :.\f transperce par unr t'~pee en pal 52

, emission que nous 
:1,vons clatee en 1446-1447 (fig. 8) 5 :1 ; une aut.re analogie pourrait etre 
fournie par une aut.re t.'imission monMaire, encore non-determinee et qui 
<·omprend dPs gros et des semi-gros montrant au revers un ccu charge 
cl'Ull gra,nd II Slll'In011tll d'une ('rOÎX grecquc et enfermant UllC etoile a 
1·inq rais j dans le eharuu du rever.-;, Oll trOUVC parfois Uil 8 a droite, a 
gau('he ou des deux c6t~.s de l 'ecu (fig. 9); on en connait des gros dont 
la It~genup n'a pas tlte dt·c~hiffref' jusqu'~1 present et des demi-gro~ sans 
lt•gende. De ce fait, nous avons he8ite, tors de sa publication 5", ele lui 
assigner une chronolog-ie plus prcc·ise, en l 'attribuant soit a Petru Aron, 
soit it un de ses pr~dtiresseurs, Ilia~ (1432-14;33, 14:~5-1443, le Hecond 
1<·gnp a:-;socie a\·ec soli fri>re, Etienne Ir) 5:._ 

\htis il existC' nne autre analogie d'ordre heraldique susceptible de 
fal'ilitt•l' lllle datation plus pn~cise cles mouna,ies de hronze frappees a 
A.:-;prokastron. U'est :\ Paul );icores<"u qne reYient le merite d.'avoir 
re111arque 1 'adoption 1le la eroix grecque - sans globules - de ces 
mo11aips par le type <lP l'e\·cr:-; d 'une ~mission monHaire appartenant a 
Petru Aron 56

• Dans le hut de eompleter la document:ttion du pr Jbleme 
ltlli fail l'ohjet du present trav,til, nou~ <·on„iderons ~tile d'offrir :1 no' 
)l'l'il'IUS lll\(' ample destription de <"el te demierc emission de Petru Aron: 

" 1 \'11 !cur poids asst•z i-lcvio rk 1 gr. ;'1 '..!,IO gr., ccs monnaics ne s'cncadrenl pas dans 
Ic sysl1\111e monetaire molda\·c rlonl Ies dcmi-gros de hronzc - Ic nominal divisionnairc - ne 
pc,ait•nl i1 celte i-poquc l(lll' O,:I0-0,80 gr. Ll'S cmissions d'Asprokastron se ratlachl'nt sans 
doulr au sysli•me monHaire colonial adopte par ks Clenuis de Cafra, oil la monnaic de brom~c. 
appl'l~c ici (ol/aro, pesait apr,\s 1433 env. 0,90-2,20 gr.; \'. en ce Sl'ns Giuscppl' 1.unarcli, 
"P· c1/_, p. 11:1-t 1!"> 11° Cl\2-C64.. 

''" I.a dcscriplion de cc lype monetaire chez Oclavian Luchian, U11 11011 I ip de monedă 
111oldo11r11casd1, SCS, III, 1960, p. 507-510 (ou cclll' emission est datec cn 1433-1435 
el allrihuee au voivocle Ilia~; p. 50\J). t:1tioricurcmc11l, cctk cmission n ele atlribucc au 
voi\"ode Etit•nm· 11 l'l dalec cn 144G- t.147; Octavian Iliescu Moneda 111 Români11 491-
- I/Sfi./, dcj:'t citcr, p. 31; cf. Cicorge Buzdugan, Octavian Luci1ian, Constantin C. Oprcscu, 
"fl· cil., P· il n° !"i28--5:1:i, oii Ies autcurs cites acccptent celle dcrnierc detcrminalio11: 

:i ·
1 

\'. la nule pr<'.•d•dcn lc . 

. ;~ Oclavin11 Iliescu, .'1011cde 1110/do1Je11e.~li i11edilc, .\lcm.-\nliq, 1 I, 1970 (1973), p.' 417-
--122, awc dcux pi. 

'''' Ibidem, p. 421. 

• 
56 

Cellr c111ission monCLairc a He publice pour la premiere rois par D. A. Slurdza . 
. ( ,•/Jrr.~.~d1/ d~r .\1'.i!1:e~1 '.111d Meda ii I c11 des Filrslet11ums Homa11ie11 (.Ho/dau unei H'alachei ), NZ, 

1• 1.87-, P· h1 --b:> 11 2U (gros cl'argc11L diocouvcrt tl Siret), cn Bukovinc); sur celte emission, 
'': .c~akllll'lll C!clavian l.uchian, Cite1111 şliri şi ipoteze in numismatica ·medievală românească, 
,<.;(.;\, \I 1lJ7il P ')'>() ')"ll \t11·cl 11 G 1· J · ·1 I I · I r · I 

. ' • • • -v --· ' • o 1ma~ • . 1mt e e cruno ogice a e re 1orme1 mone are a 
lut l'etrn .4.rnn, IJS.VU, 70-7 11, 197G-1980, p. 321-330 '(avec unc ample bibliographie ii. la 
Jl. 328 11. 2). . 
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11 Les armoiries de la ville d'Asprokastron 161 

D/ + t>&"TR.V i V'~i\/Ol~ O"Pl entre deux cercles de perles 

Rencontre d'auroehs aux cornes courbees al 'interieur et aux oreilles 
rombofrlales et pointues une etoile a cinq rais entre Ies cornes, a 
dextre une rose a cinq petaks, a senestre le eroissant contourne; 

R/ + pt~ 'lS. --r A (1\.0 ~ i) n V I 8 entre derix ee:reles de perles Ecu 

ancien tirnb1;e d'une couronne a trois fleurons et eharire d'une 
crob: ancree; dans le champ, a droite de l'eeu le sigle D, a gauche 
de I 'ecu le sigle R (lettres onciales) ; 
Gros; AR 17 mm 0,72 gr. George Buzdugan, Octavian Luchian, Con
stantin C. Oprescu, 1lf onede şi ba11dnote româneşti, Rucarest, 1977, 
p. 77 n° 597 (fig. 10). 
II en existe egalement des demi-gl'OS sans legende, aux rnemes types 

(meme catalogue, n° 602). 
De eette description, on peut observer que la croix: qui charge 

Pecu couronne du revers differe un peu de celle qui constitue Ies annoi
i:ies de la ville d'Asprokastron; en effet, elle y est ancrce, au lien d'etre 
pattee, coinme a Asprokastron. Le type monetaire de Petru Aron ne 
reproduit donc pas tres fidelement !'embleme d'Asprokastron, mais il 
en es{. sans doute influence. 

A notre avh1, la monnaie de Petl'u Aron que nous venon.;; de pre
Renter fournit Uil autl'e element qui puisse temoigner d'une relation privi
Jegjee entre l'emetteur et la ville de Cetatea Albă, justifiant par conse
quent l'adoption de l'emblcme d'Ai:rnrokastron pour son type de revers. 
l~a clef du probleme st~mble Re trouver dans la legende du droit de cette 
monnaie, plus exactement, a sa fin comprenant les lettreR D M, Signa
Iees pour la premiere fois en 1975, eomrne appartenant a la titulature 
du prince emettem·, CeR lettres ont ete interpretees par Octavian 1 ... uchian 
conime representant une abreviation du titre Domin,us M oldaviae 57 ; 

la legende complete du droit aurait donc la teneur suivante: Petrus 
Vaivoda et Doninus J[oldaviae. Cette interpretation, bien que trcs inge
nieuse, ne semble pas, a notre avis, s'averer correcte. En effet, un tel titre 
ne se retrouve jamais, ni dans le formulaire diplomatique, ni dans le 
texte des legendes monetaires, chaque fois que Ies textes respectifs sont 
rediges en latin. D'ailleurs, le mot dominus a· au moyen âge une signifi-:
cation differente en Europe Centrale ou en Occident 58 et dans Ies pays 
1·oumains, ou il a la meme aceeption que le titre imperial adopte d'abord 
par Diocletien - dominus noster - et conserve pendant toute la periode 
de l'empire romain appelee dominat. En effet, Ies Roumains du moyen 
âge, en l\foldavie comme en Valachie, en designant leurs princes regnants 
par le titre de domn, au vocatif doamne (dominus, domine en latin) 
entendaient s'adresser de cette maniere a un seignenr tout-puissant, 
pareil a Dieu, reconnu depuis leurs ancetres Daco-Romains comme l'uni
que Do-minus f)eus (aujourd'hui en roumain Dumnezeu). Mais cette 
conception politique ne se refletait que dans Ies textes officiels rediges en 

67 Octavian Luchian, loc, cil. Aurel H. Golimas, op. ~ii., p. 325, 327. 
&e Cf .. Ies diverses significations de ce terme chez Antonius Bartal, Glossarium. metţiae 

el infim<JJ! latinilqtis regni l:lungariae, Leipzig, UIOl et ch~z DlJ Cange, Glosiarium mediae et 
infimae latinitatis, 111, Paris, 1936, s. v. 

11-c. ~ 
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slave, generalement adresse8 a des de~tinataires .. de .1 'intkr_ieur d~ pays 
et ou le prince regnant ajoute a son titre de vo1vode celui d<'. Seigneur 
de Valachie respecr.ivement de Mold~,,~e 59

• Par, co_nsequent, le final D M 
de la lecrende inscrito sur cette em1ss10n moneta1re de Petru Aron ne 
sauraitsfcrnifier en aueun cas Dom1:nu.'ţ ]Jf olda.i·iae. 

!:! 

A notre avis, la solution de cette enigme de la numbmatique moldave 
nous est fournie par une dMiberation du Senat <le Veni1'e, datee du 19 
avril l 435 et signalee et commentee en 1937 par :N. Iorga 60

• A cette 
date 1e Senat venitien communique au baile <le Constantinople leR deci
~ion~ prisefl en vue d'etablir c..es relations e;ommereiale8 avec la viile de 
Maurocastrum et demande a ce baile de Ies faire transmettre, par lettre 
ou par ~mh;l,ssa1.-leur, au <1 don~ino Jlau.roca.stri » 61 . Et dans une lettre 
datPe du 27 a'dl 14:35. adreHsc'e au meme hai le, le gou verneuwnL de Venise 
ajoute c:el't~illPS preci~ious concernant ce dominw1 JJia.u.rocastn'. dont le 
nom n'est pas rnentionne; ou y pa.rle <l'une initiative secrete, manifeste~ 
anterieuremeut dall8 ce l>ut par le «pater illiu8 qui tlominatur l\faurocas
tro, qui caloierus eflt. 1> 62 • li}n commentant ces doeuments, N. Iorga tenta 
d'identiîier J'anonynw seigneur de 11aurocastrum (cn le: lH'inlOnne · du 
voivodc Petru Aron, compte tenant du fait. que le clorument cn que.'ltion 
se rapporte a un moine et le second nom <le ce volvode - A a.ron ___, 
est un nom hal>ituel chez lcH moines 03 • On n'a pas accorde trop grand 
credit a cctte identification °4 ; d'ailleurs, (h'>,s 1939, N. Bănescu avait 
attire l'attentio11 sur le fait que la proposition « qui caloierus e1o1t. •> no se 
rapporte pas au <1 dominm1 Mauroca8tri », mais :ii son p0re 65

• 11 n'en reste 
pas moins le fait qu'en 1435, il y avait a CC'tatea Alb:l, sou::i le regile 
d'Etienne II, un «dominus MaurocaRtri » auquel devait :;'adresser le baile 
venitie.n de ConstantillOJJle, en vue d 'etablir des relations cornmerciales entre 
la Repul>lique des Lagunes et la ville moldave <lu liman du Dniester reprc..: 
sentee par ce mysterieux '' dominus Maurocastri ». 

Mais N. Bănescu, dans cette mume etude consacree a l 'histoire de 
Cetatea Albă, a egalemcnt Ie merite de rappeler la mention <le ce titre 

59 CL en cc sens Damian P. Bogdan, Diplomatica slaoo-romdnă, DJR Introducere, II, 
Bllcarest, 1956, p. 78-81. 

60 N. Iorga, Noi descoperiri privitoare la isloria Românilor, AJ\.RMSI, s. III", 19, 1937 
P· 18~-196 ct dcux pi. Ce document a Cte publie au para vant par N. Iorga dans ses Noles el 
extrmts pour servir .a l'hisloire des croisades au X\!" siecle, I, Paris, 1899, p. 573-574. Le 
docun:ient est cffecllvemci:it date du Hl avril, commc ii apparalt dans la reproduction photo.: 
graph1que d~nnec ibidem, pi. I :X V I llj et non du 17 (X V 11° ) a vrii, commc on trouvc dans 
la ~epr~duct1on ~e son. tex~e ibidem, P· 195. Ajoutons quc l'arliclo Noi descoperiri privitoare 
la istoria lfomtinilor a etc recdltc (ma1s seulemcnt la premiere partie concernant Cetatea Albii.) 
dans le "·olumc N. Iorga, Studii asupra evului ·mediu românesc, edition soignee par Şerban 
Pai;iacostca, Bucarcst, 1984, p. 223-228, avcc Ies complctements de l'Cditeur a la p. 229j 
mais sans Ies reproductions photographiques publiecs en 1937; memes. obscrvations quc plus 
~ut conccrnant la date du document deja cite. Nous adressons nos slnceres rcmcrciements' 
ici encorc, â notre ami Şerban Papacostea quJ a eu l'amabilitc de nous signaler cel erticl~· 
de N. Iorga. . 

:
1
c Nlb . . dlorga, Noi descoperiri ... , loc. cit., p. 195 (p. 227 de la reedition de 1984). 

1 em. 
63 ' 

84 
Ibidem, p. 191 (resp. p. 224) . 

. . ·. , .. Y. en ce ~ns le eommentaire de Şerban Papacostea en merge· de l'article ·de N. 
Ior~a·~:l. clt.„p. 229. · · , . . 

22 N. Bănescu„· ·Mauracaslrum-' Mo(n)caslro - Celalea Albd.· A. ARMSI, S .. JII·a·,. 
, 1939-1940, p. 168. . 

•.I 
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Fig.1 
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Ffg.2 < . . ' 
~- '• . - '· ... 

Fig.4 

Fig.S 

. ... 
•. V· ... ". 1' 

· ·:~ 

Fi<' 3' . .. j . 

Fig. 1 - 2. - l\lonnaies de J1ronzc t.I e la viile cl 'Asprokas lron (Cerci st , 17, 1943, 
P· 76). 

F ig. 3. - Asprcs mongo ls contrcmarqucs par la viile d'Asprokastron. Trcsor de 
Cirpiţi. 

F ig. 4 . - Torn ese hyza ntin emis par Androni c li (LPC, p. 37, 11 ° 4) . 
F ig . 5 . - Demi-basilikon byzantin emis par Andronic 11 e t Micbel IX (LPC 

p. 71, n° 11). 
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Fig .6 Fig.7 

FÎ-g. S Fig. 9 

Fig. 10 

1'ig. 6. - ~lonnaie de c ui vre frapp cc par Ies Gcnois :\ Hhodes 
( .U CG H.16)„ 

Fig. 7. - Dcmi-gros frappe i\ Chio par Ies Zaccaria ( .U CG S4) . 
Fig . 8. - Gros moldave t'.· rnis pa r E tienn e II (SC.Y, III , 1960, 

p . 509 , fig . 5). 
Pi g . 9. - Gros rnolda ,·e, crnc tlcur non-determine (.UemAntiq, II , 1970, 

p . 4 18 e l fig. 2). 
F ig . 10 . - Gros moldave em is pa r Petru Aron (MBR p. 77, n° 597). 
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Les armoiries de la viile d'Asprokastron 

11:1.ns cl'autre~ sources, cette fois-ci genoi"1~s. Il s'agit t>n pre>mirr lit•n des 
instructions adre::-;sees le 5 fevrier J .t;;g par Gerws :'t son eonsul de Caffa, 
N! lui recomandant d'entretenir de honnes relatimrn avP(' ouat re <1 clomi
n<o,.tione~~ >) pOlltiqllCS 1 U SaVOll'; \I imperatOI' 'l'a,rta,l'Ol'Uil1, Îl;lj}el'<l:tOl" 'l'l'H,
lH'Zllildal'Ul111 dominus Teooori ,._.t frat~·es eim; ac dominm1 sivp Communi
ta~ l\focastri >)cm. C'es instructiom ~~(mt reiterr-es dans h> 111(1111(' se1rn en 
J.47~. en omettant naturpllenwnt l'empil'(' de 'l're11izondP, tomhe en l·i61 
;.:1,u.-1 lPs Tun·:-;, mai:-> PH mentionrmnt de nouvea,u ·1 domi11us sin• c·ommu
nit2i:-i }loeastri >)o;. X. Băinesen pense qlw sous la denomination <lP <lomi
nu.s J!a11rocastn: ( Jlora.stri ), on doit entenclrP la fonction <lu pirciilaJ1 
lgouwrneur) in.stitm~ it Cetatea Alh;l.. par lps rn"ivodcs ele :\IoldctYie donL 
ii Mail IP representant local muni de plei!1s pouvoirH, ce qui lni permettait, 
l'<ufois Lll' prendre cles deeisions cit' politiquL~ exterrw, sans donte an'.(' 
l";wcord prc'.,alable fle ROH sonv<>rain t•H. l\fai:~ la s.vntagme <fo111i1111s s1:11e 
C1Ji71.muuita."I Jlomstri semhle montrer qtw ee rlumi118 etait plut(lt le 
rt>pn~~Pntan1 ele la eommunautc locale, chargl- de veiller au bon deroule
ment de.s affaires commerciales; dam; cette qualitl-, ii n'nv<lit rien ~t 
fain~ an,c· les att.rilmtiorn; elu ~onverncin· nonrnH~ it Cdat0a Albă pu le 
Vi.;f,.·o<le elt> 1\Toldavie. 

A la lumiere ele ce:-1 eonsi1lerat ion~, on pmtt :-;upposer qu 'avan1 
(l'::u·c·edN· au trtme ele }[olclaviP, Petr11 Ar:m a pu i'emplir ft un <'ertain 
m1,mpnt la eharge de dominus de la (•ommunaute eommer<;antP <lP Cetat<.>~t 
,!dbă. gt dans ce ca8, c'est an titre ele Dolil1~1111s .ll au.roca,slri que dev~Lient 
s(, rapportpr en realit{, Ies sig·les I> :\l qui :--p trouvcnt it la fin <le la 
lt'~g-ende in:write au droit cles gTos de sa dernic'-rP c:~mis:-;ion. P;u 1 'allusion :\ 
c·e titre et par l 'acloption d<.> la, ('ro ix d' Asprokastron - un JH'll rnodifiPe, 
ii ;:•;-1t vrai - comme type de reverH, cps murnmies rcprt'.·sentent mi sonYc
nir bu"(lif d\me ('<~rtaine autonomie donL Cetatea . .Alb;L a pu jouir iwndanL 
l·n viro11 200 ans. 

011 peut donc conclure que N. Iorga antit raison, qtrnwl il affir
rnait que la Yille de Cetatea Albă a henCficit.'~ d'mw eertainc> autonomie 
i':om; l'autorite moldave, comrne il avait etc le ca.H sous le:-; chans mongols 69

• 

Limitee exelu'li\·ement au clonrnine des affaires C:1conomiqups pt, eommer
ci<.liles, cette autonomie, d'originc et tradition hyzanlin<.', s'est maintenue 
a Cetatea Albă, jusqu'a la prise par les Ottomans en 148-L Et le fait 
<1ue :-;uccesHivement., les Arabes, lm; 1\longobl, Ies Houma,in:-;, IPH 'l'ures 
Pt lcs Hus.-;e:-; ont appele la ville <lu liman du Dniester, cn traduisant danH 
leurH langucH respectiveH le nom grec A.sprokastron tOmoigne sanH con
t.e13te ele l'empriHe exercee <la1L-; cet cspace geopolitique par I'h{\ritage 
byzantin. 

08 Ibidem, p. 170 <'l 171 n. 1, ou l'on cik: N. Iorga, St111lii istorice arnwa C/iilici şi 
<:erii[ii ,\/be, p. 121 =A. Vigna, Codice ctiplomalico dr/Ir co/011ic /u11ro-liy11ri 1t11rn11/e la Signoria 
1t·'~'Pf'{ici1, di S. raorgio, I, A.Sl.Sl', \"I, 18!i8, p. 81::i. 

"' !'/. Băn<'scu,"op. cil., p. 172 el n. 2; N. Iorga, .-\dr .~i (ragmc11/c c11 pri11ire /11 i~loria 
l:oni1l11i/11radw1aledi11depo:ilele c/!: mu11uscrise ale .lp11.rn/11i, III, Bucarcsl, 1897,p. 50. 

o;R N. Bfrnescu, op. C'il., p. 177-178. 
ti• N. Iorga; Studii istorice asupra Chiliei şi Cctti{ii-.l//lc, p. l lG; idem, .Voi descoreriri · ·, 

inc. cil., p. 189 (rcsp. p. 223). 
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A . .\RMSI: 
AII.1.X: 
AIM: 
ASLSP: 
BS;VR: 
Cerclsl: 
CN.-1: 

Octavian Iliescu 

ABREVIATIONS: 

.-\na/ele .-lcademiei Romdne. lilemoriile See/iunii Istorice, Bucarest 

.-lnuarul Institutului de Istorie şi Arheologie A. D. Xcnopol, laşi 
Arkheo/ ogiceskie i ssl edouanii a Mol daui i, Chişinău 
.-Wi delia Societci Ligure per la Storia Patria, Genes 
Buletinu/ Societăţii .Vumismatice Romtlne, Bucarest 
Cercetări istorice, Iaşi 
Cronica numismaticei şi arheologică, Bucarest 

14 

Colocviul romano-italian : Colocviul romano-italian • Genove:ii la 1Uarea Neagră in secolele 
XIII-Xl1l•. Bucureşti, :!i-28 martie 1973/Colloquio romeno-italiano •I 
Genovesi ne/ J!ar X ero dura11te i secoli X I I I c X fl' t. Bucarest, 2 7- 28 
mar:o 1975, Bucarest, 19î7 

DJD: Din istoria Dobrogei 
Dl R : Documente privind istoria României 
D!l'R: Dic!ionar de istorie veche a llomaniei (Paleolitic - sec. X), Bucarest, 1976 
Iwestiia-Chişint'w: I:vcstiia Moldavskago Filiala Akademii Nauk SSSR, Chişinău 
Ll'C: S. Bcndall ct P. J. Donald,T/ie Late Palaeologa11 Coinage 1282-1453, 1980 
M /JR : George Buzdugan, OctaYion Luchian, Constantin C. Oprescu, ,'\,/one<lc şi 

MCG: 
Mem"\ntig : 
NZ: 
RRJI: 
scs: 
SCŞ-Iaşi: 
SM 1.11: 

bancnote romdne.~ti, Bucarest, l 9î7 
Giuscppc Lunardi, Le manele delie colonir geno11esi, Grnes, 1980 
Jlemoria antiquilatis, Piatra 1'\eamţ 
Sumismatischc Zeitscliri(f, Yienne 
Rcvue roumaine d'hisloirr, Bucarcst 
Studii şi cercetări dl' 1111mi.rnwticli, Bucarest 
Studii şi cercetări ştiin{ifice - Istorie, laşi 
Studii ~i mall'riale de istorie medie, Bucarest 
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